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Si la pandémie n’en est pas à l’origine, elle accélère les tendances lourdes à
l’œuvre  en  matière  d’investissements  internationaux  et,  par  là  même,  la
transformation des chaînes de valeur mondiales : telle est la conclusion de la
Conférence des Nations unies sur le commerce et le développement (CNUCED), dans son
rapport publié en juin 2020.

L’organisme y conduit une analyse approfondie des évolutions, au cours des trente
dernières  années,  de  la  «  production  internationale  »,  à  savoir  celle  des
multinationales à l’origine des chaînes de valeur globales et des échanges qu’elles
génèrent.  Il  propose  notamment  une  classification  des  secteurs  d’activité  en
fonction du type de chaîne de valeur, utilisant des critères liés à leur longueur et
leur fragmentation, à la distribution géographique de la valeur ajoutée, au mode de
gouvernance et au degré d’internalisation. L’agriculture (incluse dans l’ensemble I
de  la  figure  ci-dessous),  apparaît  comme  l’archétype  du  secteur  primaire  peu
intensif en capital, alors que l’agroalimentaire (ensemble III) est représentatif
des chaînes de valeur régionalisées.

Répartition de la production internationale en fonction de la longueur et de la dispersion géographique
des chaînes de valeur mondiales et identification des configurations archétypales
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Lecture :

– I : industries primaires avec a. celles intensives en capital et b. celles peu intensives en capital ;

– II : chaînes de valeur intensives avec a. les faiblement technologiques et b. les technologiques ;

– III : répartition géographique avec a. une distribution en étoile et b. une distribution régionalisée :

– IV : industries des services connectés aux chaînes de valeur mondiales avec a. celles à forte valeur
ajoutée, et b. celles à faible valeur ajoutée.

Les auteurs identifient trois ensembles de tendances qui ont transformé les chaînes
de valeur au cours des trois dernières décennies et qui auraient été renforcées par
la pandémie : la nouvelle révolution industrielle (robotisation et intelligence
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artificielle, digitalisation, fabrication additive), les évolutions en matière de
politiques économiques (interventionnisme national, protectionnisme en matière
d’investissement et de commerce, régionalisme et bilatéralisme), affirmation des
enjeux de durabilité (réglementations, transformation des process et des produits,
impacts sur les approvisionnements).

En combinant ces évolutions, quatre trajectoires des chaînes de valeur mondiales
sont envisagées pour la prochaine décennie : relocalisation, diversification,
régionalisation et reproduction. Dans ce dernier scénario, les multinationales se
concentrent sur le design des produits et le pilotage des chaînes de valeur,
délégant la production en série à des sous-traitants localisés au plus près des
consommateurs, notamment grâce à l’impression 3D. Pour l’agriculture, la
régionalisation et, dans une moindre mesure, la diversification et la relocalisation
sont les trajectoires les plus probables. Dans le cas des industries
agroalimentaires, la régionalisation et la diversification seraient les voies
principales d’évolution.

Pertinence des différentes trajectoires selon les secteurs
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